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Lancement des Débats des mémoires, démarche 

innovante et inclusive dans laquelle s’engage la ville de 
Rouen 

 
Mercredi 30 septembre avait lieu la réunion de lancement des Débats des mémoires, 
démarche innovante et inclusive dans laquelle s’engage la ville de Rouen. 
 
Pour Nicolas MAYER-ROSSIGNOL, Maire de Rouen et Président de la Métropole Rouen 
Normandie, et Laura SLIMANI, adjointe en charge de la démocratie participative et de 
la lutte contre les discriminations : « Il s’agit de lancer une initiative innovante sur les 
mémoires dans notre ville, notamment concernant certaines époques ou catégories de la 
population dont les traces et donc la contribution à notre histoire collective ont été oubliées, ou 
effacées. Plutôt que de travailler de manière descendante, nous souhaitons au contraire adopter 
une approche la plus ouverte possible, qui mêlera l’expertise des historien.nes à la réflexion et à 
la propre mémoire des habitant.es. Ainsi nous souhaitons permettre à tou.tes les Rouennais.es de 
s’approprier leur histoire, et de prendre part à ce travail collectif. » 
 
L’équipe municipale s’est engagée à donner à chacune et chacun sa place dans l’espace public, en 
renforçant notamment la place des femmes dans notre toponymie. Piloté par Laura SLIMANI, 
adjointe en charge de la démocratie participative, conjointement avec les élu.es de la ville de Rouen 
notamment Marie-Andrée MALLEVILLE, adjointe en charge de la culture, Elizabeth LABAYE, 
déléguée en charge du patrimoine/matrimoine et Chloé ARGENTIN, déléguée en charge de la lutte 
contre les discriminations, cette initiative vise à rendre visible les invisibles de notre mémoire. 
 
Ce lancement s’est tenu alors qu’hier une plaque a été posée en hommage à la centaine de soldats 
africains massacrés par les troupes allemandes le 9 juin 1940 à Rouen, événement largement 
méconnu sur notre territoire. Aissata SECK, en charge du programme jeunesse et citoyenneté à la 
Fondation pour la mémoire de l’esclavage et actrice de la reconnaissance de la contribution des 
soldats africains à notre histoire nationale, a participé à cette réunion aux côtés de personnalités 
locales engagées sur ces enjeux de mémoire. 
 
Ces débats participatifs associeront historien.nes, habitant.es, associations, écoles, artistes, jeunes, 
étudiant.es, ainsi que les nombreux acteurs et actrices du patrimoine de notre ville. La démarche 
s’appuiera sur un diagnostic de la mémoire de la Ville de Rouen, réalisé notamment avec l’aide 
d’historien.nes, d’acteurs et actrices du patrimoine, des archives municipales et des habitant.es. 
 
Ateliers, consultations, conférences, évolution de la toponymie, construction de parcours mémoriel, 
réalisation d’œuvres, expositions : de nombreuses actions verront le jour dans les mois et années 
qui viennent pour rythmer ce processus. C’est dans ce cadre que sera déterminé le processus 
démocratique qui décidera des représentations féminines dans l’espace public (notamment sur la 
place de l’Hôtel de Ville), suite à l’annonce de Nicolas MAYER-ROSSIGNOL lors des journées du 
patrimoine et du matrimoine. 


